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par livraison dIe IG pages. B isurcans a Montréal, 10, Itue St. vineent.

CTPoa-rntar DE .TAcosS-CItIEt.- Les abon-
nés de PEcho recevront avec la présente livraison
la prineque nous leur.avons annoncée dans un do
nos numéros précédents.

SO3MAIRB.-Ohronigne.-S<ns à donner ponr le cholr.
Le chemin du bonheur, (suite).-Etudo sur Plorian, (suite
et fin).--Un succès de larmes, (suite).-Table alphabthl
que d'es mnitiêrL's du vohnne.

OHRIONJQUE.
SOMMAIRE- Congrès des Etats-Unis.-fesagc du Prési-

dlent Jolmnson.- févolutioin des Nègres à la JmLunïque.~
ClanIgeinmIlt constitutionnel proposé par le G ouvcrneuir.-
Menrmamces d'insurrection des nègres à la Louisianc.-Divi-
sion chez les 1.'enians des Etats-Unis.-Le chefO'Maboney
déposé.- Question d'hbe(s corpus.~Le Jubil.--Lc Gexu.
L'J'cho de la iranc.--M. Dipin.

Le Congrès ces Etats-Unis est en session à
Washington depuis le quatre de ce mois. On
attendait de toute part, avec uit intérêt plus gn'or-
dinaire, le Message ou discours d'ouverture du
P.résidlent Johnson. On avait itte de voir quels
moyens on allait imaginer pour réorganiser les
Etats du Sud, et quelle attitude le chef de la
grande république allait prendre vis-à-vis de l'An-
gleterre sur la question des indemnités réclamécs

par K. Adans, et vis-à-vis de la Fraice au sujet
dle l'empire du Mexique. La curiosité publiqie
n 'a été pleinement satisfihte sur aucun point. La

première partie de cette adresseýest une longuu
dissertation sur Porigine, la perfection et l'inviola-
bilité de la constitution. Au lieu de soumettre aux
législateurs un exposé succinct de principes clairs
et bien arrètés sur la réorganisation des Etats ci-
devant confédérés et leur retour au giron de cette
constitution iii ujoluble, le Président procède par
voje de développements oratoires. Il recommande
un amer dement à. la constitution decrétant l'aboli-
tien de l'esclavage pour toujours dans les limites
de la république américaine, comnie moyen indis-

pensable pour rendre la paix durable. Cet amien-
dement passé, ou invitera tous les Etats à repren-

dr9 four place dans les deux branchés de la légis-

lature nationale. Ce sera le prix de la victoire et
le châtiment de la rébellion.

Il a recours aux mêmes développements plus ou
moins timides sur la question du suffrage des noirs.
Les quatre millions d'esclaves rendus à la liberté
par la victoire du iord seront-ils admis à jouir plei-
nement des immunités et priviléges de citoyens 1
C'est une question que le Président n1e vent pas
trancher. 1 semble le désirer, nmais il hésite, et
finit par conclure qu'il appartiendra aux législa-
tures d'Etats de la décider en accordant le droit
<le suffrage aux esclaves libérés, soit d'une manière
absolue, soit d'une manière limitée et progressive.
Tonte cette partie de l'adresse du Président dénote
une profonde inquiétude sur le sort futur de ces
quatre millions de noirs d ont la condition se trouve
si radicalement changée par la substitution du
travail libre et conventionnel au travail forcé de
Peosclavage. Il faudrait prouver que ce changement
dle condition a été un bienfait pour les noirs, et
cependant on paraît ne pas pouvoir se débarasser
complètement din doute sur le résultat final de
l'affralichissement.

Le message fait ensuite une revue des rapports
ofdiciels du secrétaire de l'intérieur, du départe-
ment des postes, du département de la marine, da
département de la guerre, et des finances. La
gu erIre a grossi énormément le chiffre des pensions.
Au 30 de juin dernier le nombre en était élevé à
s5 ,986, coûtant une somme annuelle de SS,028,445,
avec la perspective d'une grande augmentation
pour la Prochaine année fiscale.

Le secrétaire du Trésor estime que les dépenses
pour la'nube fiscale, finissant le 30 juin 1866,
excéderont les recettes de $112,1,947, mais que
pour lannée fiscale finissant le 30 juin 1867, les
recettes excéderont les dépenses de 81 11,6S2,818.

Le 3 1 octobre dernier, la dette des Etats-Unis
était de 82;710,850,750.

Après Pexamen des rapports de départements, le
Président arrive à la question des relations exté-
rieures. En paix avec tout le monde pour le mo-
ment, le message ne faiit pari'fçormer l'Angleterre


